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tent les mots du ion voebanire îo-rphique; la cate
enfin est restée pour lin mie énigmtie don i ne comprend
pas ol dont il comprend innli la véritaible signification
eudtemps .lirrs avoir teri inò ses études primai res

ou moyennes, il ombl i le dietionmi re quii s'était mnomien-
itané innnt l ogé dan s sa in îmo ire pai': ti moyen d'nun grand
nombre de répétitions machinels

I N'est-il pas vrai enfin que les meileurs élèves se
retrouvent, quelques ainées après leurs derniers triomin
pies aux concours, resque aussi igno'ants en génîaphîie
que ceux qui n'ont jamais étudié cette science, et qu'on
en rencontre rarement un qui t essente quelque goût pour
ces études si intéressantes et si utiles

" l iiporte peu que l'élève sache dire que la terre est
ronde et puisse êfnoncer quelques preuves le ce fail ; qu'il
soit habile à copir un.e carte, voire tîmòie à la reproduire
(le mémoire ;--imis il est extrêmement important ,laau
point de vue du developpetunt des fu<ltés de son intel.
Iihgeince, de I amnier gradtlleent i une si te d'obser.
vations et d'exercices faits par iminte à conclure que
la terre est ronde en Mft et à comprendre qpe la carte
est ine figure sein lialie àcelle d n ter itoi re qu'elle
représente.

C est en parctu rait avec les nfants, les entvirous de
l'école et le pavs en tout sens, en créant des circonstances
qui evailleitt leurs aptitudes, et leur faisant lever des
plans de routes, le rivières, de territoires plus oui moins
étetidus, en eur enseignatt par la pratique à suivre sur
a carte l'itinrare des excursions,-qu'on parvient à
leur fire compremîre les élûlents de la géographie. En
classe. instit uteur protite des intuition-, acquises par ses
éleves pour edifier sur cette base solide un enseignement
plus étendu, plus complet."

Exannnî merons-noirs m intenan iu nvre en dta il
Nous croyons qu il suffit de signaler les matières qui y
sont traitées et de résumer l'mipression que itous a laissée
une lecture attentie, style situple attrayant, frisant
imme l'élôgaunte dans certains endroits, notions claires,
exactes, moyens presque toujours ingénieux pour arriver
a donner ux éleves des idées nobles et instructives des
choses traitées, cen somime uvre vritablemett mét
toire. La première partie iouts a particulièrment charmé.

Critiquerons-nous q.telqutes expressions telles qiue
amphisciens, asciens, périciets, n!ôsiens, que l'élève ne
trouvera guère que dans les dictionnaires d'où M. Shuys
les a tirées. Nous aurions Irèféré qu'il les y eût laissées,
bien que leur presence dats l'ouvrage. ne nons effraye
pas trop.

Au fond si ces motsl comme a plpart des déiomîiin-
tions scientiques, ont le tort de ne Ias avoir leurs racines
dans notre langue ils ont au ins lotr significtaion et
dénominent des faits de quelque importance. Pourrait.oin
eii dire attitat de quelques ioms plits I !arlares de cor
tains golfes, lacs, i'ivièîres etc., sans iîîîportance (lie
1l'elve tie retrouvera même plus dats ses lectures et que
la routite cherche cependant à imprimer dans la mé-
moine à coup de répétition ! '

L' oivrage est divise un deux grandes parties. La pre
iière comprend , chapitres: Il l.'oricniitM 2) La forme

et lensiîj de lde 14ire v> Le inouvetet deotktion
le la te r; .1 Ee -ciers sur la splère ierstr'e La deu-
ime on renferme trois ) La car tce de la localité ei des,
environs : 2) Les cr desu ddAtde la gwue e ; 3) Les pla-
nisphi-res.

Nouts ternuierons en ndtulat le titre de qiel<tues-
uns des paragraphes qui nous ott particulièrement Mté-
ressù :

Chap 1,1) Le soleil 2 /ombresa direction; 31 Le d )la
cenent de l'oibre : 4) Causes d dplt cment de 'ontbre ; ()
L'onbre à midi I ) Le mo uvemen diurne apparent du
Soleil.

Chap. Il, 17> L'horizon Visuel; 21 La terre iso0e dans
Cspac; 28) Licsaneiur: 29) Les antipodes.

Chap. IIL 32) Ilypotlèîise du mouvement diurne réel du
solMat; 33) Jl/l)othi-se de la rotaion de la trre ; l Preiuves
du unouwemëi de roMation de la terre.

Chapitell, 1 nt2e pl·ie, 19 Ce qu'est uie carte . 50) La
corio d'une ligne tracée sur le terrain ; 58) Coniparaison
nreiy r lare elt e terrain ; 5) la ra'r de la c/asse et de
licote; 60) l.a Carte des flironls GI La carte de la ville ct
du villae' ; 63l/ cart es ru idiens ea des parallèles.

BU L L ET I N S

I):îNîae ~vt t: A txîîîitMîtî luoenîunr rvèqe de
tontréal, à ses jeunes prttres, h vol. itt-32, papier

chiné texte encadré ; 10 ceitiis fiamco par la poste
Moral . 1 Iu St Fur, l lraire-diteuru
î2 et I i iu St. Vincent.

Nous riooiis tie l voir meux faire connaîtret cet
excellent nu vrage qu'en doimii t l'ii tiodmteîioni qui le
pr'cce:

La sai ilicatiotn dît clergé et ses pl'ogt'ès dans les
étu des ecclésiastiqiies ont été iarticul ièreieit l'objet
des sollicitudes du sai'nt évêque qui, pendant treîte-sept
ans, gouverna le diocèse de Montréal. Aussi, a la veille
d'envoyer ses jeunes prtres travailler . hl vigiie du
Seigneu tgr. Ignace ou rget avaidi t l'halîitude de les
aplieler lirès de lui pour les préparer plus prochairieneit
à l'exercice dit saint ministèr. Il les unettait it garde
contea les d;imge j q niallaieitt cot r, et leur donnait
les ioyes de ls éviter; lti r d isai t des conibals et
leur enseigitit 'ai't le remporter les victoires; les
avertissait des dit-iés de la conduiite des Ilnes et
leur liuiîdiittait les auteurqui pouirraient sérciticut les
éclairer ; e1n1fi il i- bta:a n<tii règle de vie

Ces inîistetionis se doinaient toutjoui verltieit
tnis sr ces derniiors temps, oyant es forcesdiminn
et prévoyait le moineoit où bienttt elles tei lui i pOi'meiOt
traient plus dle reiplit ce devoit' si doux à soi cour de
Père' il voulut bien les consignen laits titi écrit où les
jeunis lèvites trouveraient toujours oe direction sùre
et orthodoxe pour leus étutdes et loti rcoîdulit danns la
vie politique et privée.

" Avant en le Motheu' d'un recevoir l len ier' le
dépôt rt'ciex, j'ai ciu qu'il lc serait pas dèsagrétble à
Sa randm' e nta le voit' publier. ;i qute, dans la soli-
tude où Elle s'est retirée, Ellevoùidrait bien ac'neilli r
ce petit voliie, comilte tilt petit bouilqiet do fôte, le jour
(lt quaranti ènime ailliversair! le sa conséerati episeo-

J'ai voulu par là Lii lrouer avec quel vesp et Lfilial
ious avons toujours reçu ses coutsits, etle soit avec

lequel ions touis eilorçois de les mettre en pratique.
.1'ai ent aitsi rencontrer les dôsi sdu ilegé qui

trouvera dlans ce petit maintiuel utii résuiné des di'ectioms
si sages i lui furent donuées ci diveies cir'ctstances.
31ais c'est suilti tnx*einies prêtres q îî'il sera piécieux,
car ils iiui-otit ent-e les mains un petit rade-nccuîn qu'ilIs
pour-ont li-e et 'eire soiuent avec d'iniienmses avait
tages polr eux et îpoui les mies àoiles à leurs soinîs, et
où ils trouverntn iti gleme:tle vie qui nue laisse rien
à dlôsii.i étant rean ti du triple eachet do l'autorité, de
la science et de la 'ttiu Pour toi, ce seront les derniers
avls le testatnetnt d'hî père à ses entfants"

us'* JEtJxi, v'ttg-rni.


